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PAROISSE ORTHODOXE SAINT-BENOÎT-DE-NURSIE 

 

SAINTS, LECTURES BIBLIQUES, TROPAIRES ET KONDAKIA 

 
DU JOUR OU DE LA FÊTE 

 
Prières  

 
Symbole de foi – Notre Père – Prière avant la communion 

 
COMPLÉMENT AU PETIT LIVRET DU FIDÈLE  DE LA                                
DIVINE LITURGIE DE SAINT JEAN CHRYSOSTOME 

Dimanche 7 décembre 2025  
26e dimanche après la Pentecôte. 

 
L’évangile du jour : La guérison des dix lépreux –Lc 17, 12-19  
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HOMÉLIE 
Lc 17, 12-19 

 
« Est pur ce qui est ce qu’il est et rien d’autre. Est pure la personne 

que n’anime rien d’étranger à son être ; totalement homogène, 
totalement elle-même, contaminée par rien de contre nature, 

parasitée par aucun virus spirituel qu’on appelle le péché, elle n’est 
asservie par aucune passion égoïste. » 

 

par Radio Notre-Dame et Sagesse-orthodoxe (1) 
  
  

Le mystère de la purification 

... Le Christ, Verbe incorporé, Fils unique de Dieu, ne se contente pas de tout faire pour 
nous en purifiant l’humanité par sa propre humanisation déifiante et la Création tout 
entière en s’y immergeant ; Il ne lui suffit pas de purifier son peuple en déambulant dans 
les rues de Jérusalem et de tous ces villages dont les noms nous sont si chers. Il nous 
invite à entrer personnellement dans ce processus de purification, de conversion, de 
renouveau dont l’Esprit qu’Il répand à chaque instant est l’agent principal. 

L’Esprit purificateur 

Rempli de l’Esprit du Père, Il s’est fait chair dans le sein de la Vierge, la purifiant 
simultanément de toute hérédité pécheresse, de toute souillure accumulée depuis les 
générations. Rempli du saint Esprit, Il purifia l’intérieur même de la terre, la grotte, et 
irradia cette pureté nouvelle autour de lui, sur les créatures qui l’entouraient, les 
hommes et même les anges. L’Esprit, l’icône le montre, est une lumière magnifique qui 
resplendit du petit enfant nouveau-né comme d’une lampe faite pour éclairer le monde. 
Le Fils fait homme a été le plus pur, le plus innocent de tous les enfants jamais nés en ce 
monde parce qu’Il est le seul dont l’hérédité a été lavée par l’Esprit. 

 
 (Voir la suite du texte en page 9) 

 
 

  

Autres textes : Séminaire Sainte-Geneviève 

Saint Théophane le Reclus 

Odes de Salomon 

Page 11 

Page 13 

page 14 
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TROPAIRES, PROKIMÉNON ET KONDAKIA 
 

Dimanche 7 décembre 2025 
 

Ton 1 – 26e dimanche après la Pentecôte. 

Liturgie de saint Jean Chrysostome 
 

 
SAINTS COMMÉMORÉS EN CE JOUR 

Saint Ambroise, évêque de Milan (397) °.*(Voir aussi le livret du propre des Vêpres 
dominicales).; les 62 prêtres et les 300 fidèles martyrisés à Carthage par les Vandales ariens (477) ; 
saint Paul l'Obéissant, ermite à Chypre ; saint Nil du Lac Stolobenskoye (1554) ; saint Antoine de Siya 
(lac Michailov) (1556) ; saint Jean le jeûneur des Grottes de Kiev (XII°) ; saint Athénodore, martyr 
en Mésopotamie (vers 304) ; transfert des reliques de sainte Philotée de Tirnovo, martyre, de Tirnovo 
à Curtea de Argès en Valachie (au XV°). 

 
 

 
Saint Ambroise, évêque de Milan (397) 

 
Synaxaire – Vie de saint Ambroise 

 

 

PL-9 

Tropaire - ton 1, dimanche, la Résurrection 

 
La pierre scellée par les juifs, Ton Corps très pur gardé par les soldats, Tu ressuscites le 
troisième jour, ô Sauveur, donnant la vie au monde. C’est pourquoi les vertus célestes 
Te crient, ô Donateur de vie, gloire à Ta résurrection ô Christ! Gloire à Ton Royaume! 

Gloire à Ton économie! Seul ami de l’homme.  

 

Tropaire - ton 1, de saint Benoît 

Tu as montré la vérité de ton nom, par tes combats d’ascète père théophore Benoît; 
ayant fleuri comme un fils de bénédiction, tu devins une règle, un modèle pour tous 
ceux qui ont à cœur d’imiter ta sainte vie et s’écrient à l’unisson de leurs voix : gloire à 
Celui qui t’a donné ce pouvoir, gloire à Celui qui t’a couronné, gloire à Celui qui opère 
en tous, par tes prières, le salut.  

 

 

Tropaire– ton 4, de saint Ambroise  
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Celui qui est la Vérité, / ô saint évêque Ambroise, / a fait de toi pour ton troupeau un 
modèle de foi, / un exemple de douceur et un maître de tempérance ; / c'est pourquoi 
tu as acquis la grandeur par ton humilité / et la richesse par ta pauvreté ; // aussi prie 
le Christ Dieu pour le salut de nos âmes. 

 

 

Kondakion - ton 1, dimanche, la Résurrection  

Tu sors du tombeau en gloire en tant que Dieu, ressuscitant le monde avec Toi. La mort 

est anéantie, et la nature humaine Te chante ô Dieu, Adam exulte ô Maître et Ève 

libérée de ses liens se réjouit en criant Tu es ô Christ, celui qui  donne à tous la 

Résurrection. 

Kondakion – ton 6, de saint Benoît 

Tu étais comblé de la grâce de Dieu, par tes œuvres tu as révélé ta vocation. Tu as plu 

au Christ-Dieu, ô Benoît, par la prière et le jeûne. Rempli des dons de l’Esprit, tu as 

guéri les malades et chassé l’Ennemi et donc tu intercèdes avec ferveur pour nos âmes.  

Gloire… 

Kondakion – ton 4, de saint Ambroise  

Possédant les paroles de vie, / sage Père, tu abreuves la foi des croyants, / et dans la 

grâce tu leur fais produire constamment du fruit ; / tu submerges les hérésies / et fais 

jaillir la grâce des guérisons ; / de tes flots tu purifies la souillure des passions, // saint 

pontife Ambroise, initiateur des mystères sacrés. 

Et maintenant et toujours… 

Kondakion, ton 6 la Mère de Dieu 

Secours infaillible des chrétiens, intercession perpétuelle auprès du Créateur, ne 

méprise pas les voix suppliantes des pécheurs, mais presse-toi dans ta bonté, de nous 

secourir nous qui avec confiance te crions : hâte-toi d’intercéder, presse-toi de supplier, 

ô Mère de Dieu, veille inlassablement sur tous ceux qui t’honorent. 

PL-10 

 

Prokimenon, ton 1 (Ps. 32, 22 et 1) dimanche, la Résurrection 

 

Seigneur, que Ta miséricorde soit sur nous, car nous avons espéré en Toi. 

v. Justes, réjouissez-vous dans le Seigneur ! La louange sied aux hommes droits ! 

PL-10 
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Lecture de l’épître du saint apôtre Paul aux Éphésiens  
 (du jour) (Ep 5, 8-19) 

Frères, conduisez-vous en fils de lumière, car le fruit de l’Esprit, c’est tout ce qui 

est bonté, justice et vérité. Sachez reconnaître ce qui plaît au Seigneur, et ne 

prenez aucune part aux œuvres stériles des ténèbres ; démasquez-les plutôt. Ce 

qui s’y fait en cachette, on rougit même d’en parler. Mais, quand ces choses-là 

sont démasquées, leur réalité se révèle au grand jour, car ce qui révèle tout, c’est 

la lumière. C’est pourquoi l’on chante : « Toi qui dors, éveille-toi, d’entre les 

morts relève-toi, et le Christ t’illuminera. » Prenez donc bien garde à votre 

conduite : ne vivez pas comme des insensés, mais comme des sages ; tirez parti 

du temps présent, car nous traversons des jours mauvais. Ne soyez donc pas 

irréfléchis, mais comprenez bien quelle est la volonté du Seigneur. Ne buvez pas 

jusqu’à l’ivresse, car le vin porte à la débauche : laissez-vous plutôt remplir par 

l’Esprit saint. Dites entre vous des psaumes, des hymnes et des cantiques 

spirituels, chantez pour le Seigneur et psalmodiez de tout cœur. 

Lecture de l’épître du saint apôtre Paul aux Galates  

(Saint Ambroise de Milan) (Ga 5, 22-26 ; 6, 1-2)        

Frères, le fruit de l’Esprit, c’est la charité, la joie, la paix, la patience, la 

mansuétude, la bonté, la confiance dans les autres, la douceur, la maîtrise de soi. 

En tout cela, point n’est besoin de la Loi. Ceux qui appartiennent au Christ ont 

crucifié la chair avec ses passions et ses désirs. Si nous vivons de par l’Esprit, 

selon l’Esprit conduisons-nous aussi. Ne cherchons pas la vaine gloire, en nous 

provoquant les uns les autres, en nous jalousant mutuellement. Frères, si 

quelqu’un est pris en faute, vous les spirituels, redressez-le en esprit de douceur, 

et prends garde à toi-même, de peur que toi aussi, tu ne sois tenté. Portez les 

fardeaux les uns des autres, et vous accomplirez ainsi le précepte du Christ. 

 

PL-10 

 

 

Alléluia, ton 1 (Ps. 17, 48 et 51) dimanche, la Résurrection 
  

C’est Dieu qui est mon vengeur, et qui m’assujettit les peuples. 
v.  Il accorde de grandes délivrances à son Roi, Il fait miséricorde à Son oint. 

 

PL-11 
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Lecture du saint Évangile selon saint Luc 

(du jour) (Lc 17, 12-19) 

En ce temps-là, comme Jésus entrait dans un village, dix lépreux vinrent à sa 

rencontre et, se tenant à distance, ils crièrent d’une voix forte : Seigneur Jésus, 

aie pitié de nous ! À cette vue, il leur dit : Allez vous montrer aux prêtres ! Et 

pendant qu’ils y allaient, ils se trouvèrent guéris. L’un d’entre eux, voyant qu’il 

était guéri, revint sur ses pas, glorifiant Dieu à haute voix ; il se prosterna aux 

pieds de Jésus, le visage contre terre, et le remercia. Or, c’était un Samaritain. 

Prenant la parole, Jésus lui dit : Est-ce que tous les dix n’ont pas été guéris ? Et 

les neuf autres, où sont-ils ? Ne s’est-il donc trouvé que cet étranger pour revenir 

ici rendre gloire à Dieu ? Puis il ajouta : Lève-toi et va-t’en, ta foi t’a sauvé ! 

Lecture du saint Évangile selon saint Matthieu 

(Saint Ambroise) (Matt 11, 27-30) 

Le Seigneur dit à ses disciples : Tout m’a été remis par mon Père et nul ne connaît 

le Fils si ce n’est le Père, comme nul ne connaît le Père si ce n’est le Fils, et celui 

à qui le Fils veut bien le révéler. Venez à moi, vous tous qui peinez et ployez sous 

le fardeau, et moi je vous donnerai le repos. Chargez-vous de mon joug et recevez 

mes instructions, car je suis doux et humble de cœur, et vous trouverez, pour vos 

âmes, le repos. Car mon joug est suave et mon fardeau est léger. 
 

PL-31 

Verset de communion 
 

Louez le Seigneur des cieux, louez-le dans les lieux très hauts. (Ps. 148,1) dimanche, la 
Résurrection 

Exultez dans le Seigneur, vous les justes, aux hommes droits convient la louange. (Ps. 
32,1) St Ambroise 

 

Alléluia, alléluia, alléluia. 

Pendant la communion le chœur chante des hymnes (propre au jour)  qui ne sont pas 
transcrits dans ce Livret des fidèles. 
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PRIÈRES 

 

 

PL-22 

 

SYMBOLE DE FOI 

 

Je crois en un seul Dieu, le Père Tout-puissant, 

Créateur du ciel et de la terre, 

et de toutes les choses visibles et invisibles.  

Et en un seul Seigneur Jésus-Christ, 

Fils unique de Dieu,                                                                                                                                          
né du Père avant tous les siècles.                                                                                                           

Lumière de lumière,  

vrai Dieu de vrai Dieu, engendré, non créé, 

consubstantiel au Père,                                                                                                                                 
par qui tout a été fait.                                                                                                                                    

Qui, pour nous, hommes, et pour notre salut,  

est descendu des cieux, 

s'est incarné du Saint-Esprit et de Marie la Vierge, 

et s'est fait homme.  

Il a été crucifié pour nous sous Ponce Pilate, 

a souffert et a été enseveli.  

Et Il est ressuscité le troisième jour, selon les Écritures,  

Et Il est monté aux cieux ( ou, au ciel)  et siège à la droite du Père. 

Et Il reviendra en gloire juger les vivants et les morts;  

Son Règne n'aura point de fin.  

Et en l’Esprit Saint, 

Seigneur, qui donne la vie,  

qui procède du Père, qui est adoré et glorifié avec le Père et le Fils, 

qui a parlé par les prophètes.  

En l'Église, une, sainte, catholique et apostolique.  

Je confesse un seul baptême  

Pour la (ou, En)  rémission des péchés.  

J'attends la résurrection des morts  

Et la vie du siècle à venir.  

Amen 
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PL-35 

 

NOTRE PÈRE 

Notre Père qui es aux cieux,  

que Ton Nom soit sanctifié, que Ton règne arrive, 

que Ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel.                                                                       
Donne-nous aujourd'hui notre pain substantiel, 

et remets-nous nos dettes 

comme nous remettons à nos débiteurs, 

et ne nous soumets  pas à l’épreuve,  

mais délivre-nous du Malin. 
 

 

PL-38 

PRIÈRE AVANT LA COMMUNION 

 

Je crois, Seigneur, et je confesse  

que Tu es, en vérité, le Christ, le Fils du Dieu vivant, 

venu dans le monde pour sauver les pécheurs, 

dont je suis le premier.                                                                                                                                      
Je crois encore que ceci même est Ton Corps très pur                                                                                            

et que ceci même est Ton Sang précieux. 

Je Te prie donc: aie pitié de moi et pardonne-moi  

les fautes, volontaires et involontaires,  

commises en paroles et en actes, sciemment ou par inadvertance, 

et rends-moi digne de participer, sans encourir de condamnation, 

à tes Mystères très purs,  

pour la rémission des péchés et la vie éternelle. Amen. 

 

À Ta Cène mystique, Fils de Dieu,  

reçois-moi aujourd'hui,  

je ne révélerai pas le Mystère à Tes ennemis;  

je ne te donnerai pas le baiser de Judas, 

mais comme le larron, je Te confesse:  

souviens-Toi de moi, Seigneur, quand Tu viendras en Ton Royaume.  

 

Que la participation à Tes Saints Mystères, 

Seigneur, ne me soit ni jugement, 

ni condamnation, mais la guérison de mon âme, 

et de mon corps. 

Amen.   
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HOMÉLIE 
 

« Est pur ce qui est ce qu’il est et rien d’autre. Est pure 
la personne que n’anime rien d’étranger à son être ; 

totalement homogène, totalement elle-même, 
contaminée par rien de contre nature, parasitée par 

aucun virus spirituel qu’on appelle le péché, elle n’est 
asservie par aucune passion égoïste. » 

 

par Radio Notre-Dame et Sagesse-orthodoxe (1)  
 

(SUITE DU TEXTE DE DEUXIÈME DE COUVERTURE (page 2) 
 

L’œuvre du Fils 

Il purifia le temple quand Il y fut porté le 
huitième jour, portant avec lui dans cet 
espace admirable la grâce de l’Esprit, ce 
que ressentit très bien le vieillard 
Siméon. Il vint à nouveau au Temple à 
douze ans pour, débordant de l’Esprit qui 
l’habitait, purifier les pensées des sages 
et des gardiens de la Loi. Ensuite, Il lava 
l’eau de ce monde et lui rendit sa vertu 
primordiale de créature sur laquelle vole 
l’Esprit quand Il s’y laissa plonger par le 
Précurseur Jean. Ensuite, poussé par ce 
même Esprit, Il partit au désert et y 
accomplit un grand travail de 
purification en dénonçant tout pouvoir 
maléfique, en exorcisant le monde. Que 
dire encore de la mort, cette grande 
souillure, qu’Il lava de son propre sang 
pour en faire l’asile de notre rencontre 
avec lui par l’Esprit saint ? 

Le témoin de l’Esprit 

Et aujourd’hui, nous voyons le Verbe 
grand Purificateur rendre témoignage à 
l’Esprit. Il ne se contente pas d’agir à 
distance en grand thaumaturge qu’Il est ; 
Il ne lui suffit pas de renvoyer les 
hommes à la Loi qu’Il a lui-même donnée 

à Moïse et qu’exercent les prêtres. Pas du 
tout. Il attend que ces personnes 
répondent à la motion de l’Esprit. C’est 
l’Esprit qui conduit ce lépreux à revenir 
sur ses pas pour glorifier le Sauveur à 
haute voix, se jeter aux pieds de Jésus et 
le remercier. Le Verbe agit dans le monde 
comme témoin de l’Esprit ; et quand Il dit 
à cet homme « ta foi t’a sauvé ! », Il rend 
témoignage à l’Esprit qui agit dans le 
cœur et la conscience de celui qui croit. 
Voilà la pureté véritable. 

La pureté 

Elle n’est pas seulement une purification 
de ce qui souille. Elle est une possession 
par l’Esprit, à qui justement nous disons 
« purifie-nous de toute souillure et 
sauve-nous ! » Qu’est-ce que la pureté ? 
– la réduction à son être propre. Est pur 
ce qui est ce qu’il est et rien d’autre. Est 
pure la personne que n’anime rien 
d’étranger à son être ; totalement 
homogène, totalement elle-même, 
contaminée par rien de contre nature, 
parasitée par aucun virus spirituel qu’on 
appelle le péché, elle n’est asservie par 
aucune passion égoïste. La personne 
purifiée par l’Esprit vient librement vers 
le Verbe et se jette à ses pieds ; elle est 
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capable d’adoration, d’action de grâce : 
elle est capable de connaissance ! 

La connaissance de Dieu 

Pure est ainsi la personne qu’illumine 
l’identité de son Dieu, qu’elle connaît 
parce qu’elle le reconnaît, et surtout, elle 
l’aime. Voici la grande pureté de l’Esprit : 
un cœur épris d’amour pour le Seigneur… 

Voilà le projet pour nous, pour notre 
temps, pour cette année de grâce que 
nous accorde le Seigneur, programme de 
pureté personnelle, quand toutes les 
pensées et tous les sentiments de notre 
cœur sont orientés vers le Sauveur ! 

(a.p. Marc-Antoine, « Lumière de l’Orthodoxie 
», Radio Notre-Dame, le 16.01.22) 

 
 (1) Source internet :  

www.sagesse-orthodoxe.fr/homelies/evangile-du-dimanche-16-janvier-2022-luc-17-12-19/ 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

http://www.sagesse-orthodoxe.fr/homelies/evangile-du-dimanche-16-janvier-2022-luc-17-12-19/
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HOMÉLIE 

Une action de grâce spontanée vaut 
mieux que l'exécution automatique 

des rites.  (1)      

par le Séminaire Sainte-Geneviève      
 

 
 

 
 

 

 

Aperçu : Cette homélie, inspirée du récit de la guérison des dix lépreux (Luc 17, 11-19), met en 
lumière la supériorité de la gratitude spontanée sur l’accomplissement automatique des rites. 
Jésus, en envoyant les lépreux accomplir le rite prescrit par la Loi, semble d’abord s’y conformer. 
Pourtant, lorsque le Samaritain revient le remercier au lieu de suivre la Loi, le Christ loue son 
attitude, révélant que la reconnaissance sincère et directe envers Dieu prime sur les prescriptions 
rituelles. 
Le Seigneur n’abolit pas explicitement les rites, mais il les relativise : ils ne doivent pas rendre le 
cœur insensible ou ingrat. Ainsi, ce Samaritain, considéré comme hérétique par les Juifs, se montre 
plus proche de Jésus que les neuf autres, qui, bien que guéris, restent attachés à une observance 
formelle. Ce récit nous invite à privilégier une relation vivante et personnelle avec Dieu, où la 
gratitude sincère a plus de valeur que la simple exécution des obligations religieuses. 
 

Chers frères et sœurs, le récit sur la 

guérison des dix lépreux qui ne figure que 

dans l’Évangile de Luc me semble un des 

plus révolutionnaires du Nouveau 

Testament. Bien sûr, ce geste du Seigneur 

témoigne d’abord de l’immense 

miséricorde de Dieu, accordée à tous de 

manière totalement gratuite. De même, 

ce récit, comme certains autres, exalte la 

force de la foi, car c’est à elle que Jésus 

attribue la capacité de sauver. Mais il y a 

un autre aspect de ce miracle qui 

m’interpelle beaucoup. Il s’agit de 

l’opposition entre l’accomplissement de 

la consigne de la Loi et le geste spontané 

du Samaritain qui revient vers le Christ. 

C’est une opposition lourde de sens et de 

conséquence. 

Pour bien en saisir la portée, je vous 

rappelle ce que le livre du Lévitique 

prescrit pour la purification d’un lépreux 

javascript:void(0)
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: « Voici le rituel relatif au lépreux, à 

observer le jour de sa purification : 

lorsqu’on l’amène au prêtre, le prêtre sort 

à l’extérieur du camp et procède à un 

examen. Si le lépreux est guéri de la 

maladie du genre lèpre, le prêtre ordonne 

de prendre pour celui qui se purifie : deux 

oiseaux vivants, purs, du bois de cèdre, 

du cramoisi éclatant et de l’hysope ; le 

prêtre ordonne d’égorger le premier 

oiseau au-dessus d’un récipient d’argile 

contenant de l’eau vive ; il prend l’oiseau 

vivant avec le bois de cèdre, le cramoisi 

éclatant et l’hysope ; il les trempe, y 

compris l’oiseau vivant, dans le sang de 

l’oiseau qu’on a égorgé sur l’eau vive ; il 

effectue sept aspersions sur celui qui se 

purifie de la lèpre ; il le déclare pur ; il 

laisse l’oiseau vivant s’envoler vers la 

pleine campagne » (Lv 14, 2-7). 

Quand il entend la demande des dix 

lépreux, le Seigneur Jésus les envoie 

d’abord vers le prêtre pour accomplir le 

rite prescrit par la Loi. Il semble donc 

vouloir s’y conformer. Et puis, quand les 

malades se sont découverts guéris, un 

seul d’entre eux a décidé de transgresser 

à la fois la Loi de Moïse et l’ordre donné 

par Jésus, pour revenir le remercier. Et 

dans les paroles adressées par Jésus à ce 

Samaritain, nous découvrons que son 

attitude est bien celle que le Christ 

attendait : « Est-ce que tous les dix n’ont 

pas été purifiés ? Et les neuf autres, où 

sont-ils ? Il ne s’est trouvé parmi eux 

personne pour revenir rendre gloire à 

Dieu : il n’y a que cet étranger ! » Et ce 

qui est le plus remarquable, c’est qu’en 

l’occurrence, rendre gloire à Dieu 

signifie, pour Jésus, faire ce que le 

Samaritain a fait : laisser tomber le rite 

prescrit par la Loi et venir remercier lui, 

le Christ, de manière spontanée et 

directe. Cette opposition entre l’action de 

grâce et le rite est ce qui m’interpelle le 

plus dans ce récit. 

Le Seigneur Jésus n’abroge pas 

explicitement la prescription du 

Lévitique, mais il la désigne clairement 

comme secondaire par rapport à 

l’expression émancipée de la gratitude 

pour Dieu, dans une relation directe avec 

lui. C’est l’attitude qu’il attend 

certainement de notre part : il ne nous 

oblige pas de laisser tomber les rites, 

mais il ne faut pas que ceux-ci nous 

rendent durs de cœurs et ingrats. Une 

action de grâce spontanée vaut beaucoup 

mieux que l'exécution sèche et 

automatique des gestes rituels. Si vous 

écoutez bien ce récit de Luc, vous en 

déduirez qu’un hérétique reconnaissant 

et les Samaritains sont des hérétiques 

aux yeux des Juifs) est plus proche du 

Seigneur Jésus que neuf légalistes 

ingrats. 

 

(1) Source internet : www.seminaria.fr/Une-action-de-grace-spontanee-vaut-mieux-que-l-
execution-automatique-des-rites-Homelie-pour-le-dimanche-21-decembre_a756.html 

 

 

 

http://www.seminaria.fr/Une-action-de-grace-spontanee-vaut-mieux-que-l-execution-automatique-des-rites-Homelie-pour-le-dimanche-21-decembre_a756.html
http://www.seminaria.fr/Une-action-de-grace-spontanee-vaut-mieux-que-l-execution-automatique-des-rites-Homelie-pour-le-dimanche-21-decembre_a756.html
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LA GUÉRISON DES DIX LÉPREUX 

 
Saint 

Théophane 
le Reclus 

 (1815-1894) 

 Aperçu : Dans son commentaire sur la guérison des dix lépreux, saint 
Théophane le Reclus souligne que, bien que tous aient reçu la guérison, seul 
un est revenu remercier le Seigneur. Cette ingratitude est fréquente : peu de 
personnes reconnaissent les bienfaits reçus de Dieu, bien que tout ce que nous 
avons soit un don de sa part. 
Saint Théophane rappelle que Dieu nous a donné l’existence pour atteindre la 
béatitude éternelle, et même les souffrances, maladies ou épreuves font partie 
des moyens pour y parvenir. Ces afflictions, bien qu’elles paraissent lourdes, 
sont insignifiantes face à l’éternité. Le croyant est invité à patienter et à 
regarder au-delà des épreuves présentes, en se concentrant sur la vie éternelle 
promise. Ainsi, l’espérance en ces consolations futures doit conduire à une 
gratitude constante envers Dieu, malgré les difficultés de cette vie terrestre. 

Luc 17, 12-19 
Dix lépreux ont été guéris, mais un seul est venu remercier le Seigneur. N'y a-t-il pas 
généralement une proportion similaire de personnes qui sont reconnaissantes après 
avoir reçu des bienfaits du Seigneur? Qui n'a pas reçu de bonnes choses, ou plutôt, 
qu'est-ce que nous avons en nous, ou qui se passe-t-il en nous qui n'est pas bon pour 
nous? Exactement, tout le monde est-il reconnaissant à Dieu, et tout le monde rend-il 
grâce pour tout?  
 
Il y a même ceux qui se permettent de demander: "Pourquoi Dieu nous a-t-Il donné 
l'existence? Il serait préférable pour nous de ne pas exister "Dieu vous a donné 
l'existence de telle sorte que vous soyez dans la béatitude éternelle; Il vous a donné 
l'existence comme un don, comme un don qu'il vous a fourni avec tous les moyens pour 
atteindre la béatitude éternelle.  
 
Cette œuvre dépend de vous: il vous suffit de travailler un peu pour cela. Vous dites: 
"Mais je n'ai seulement des afflictions, seulement de la pauvreté, des maladies, des 
malheurs." Eh bien, ce sont aussi quelques-uns des moyens de parvenir à la béatitude 
éternelle.  
 
Soyez patients. Votre vie est inférieure à un moment par rapport à l'éternité. Même si 
vous avez eu à souffrir sans cesse toute votre vie, par rapport à l'éternité, ce n'est rien, 
et vous avez encore des moments de consolation. Ne regardez pas le présent, mais ce 
qui est préparé pour vous à l'avenir, et préoccupez-vous de vous rendre digne de cela; 
alors vous ne verrez pas les afflictions. Ils seront tous engloutis par 
l'espoir inconditionnel des consolations éternelles, et vos lèvres ne cesseront jamais de 
rendre grâces. 
 
Version française Claude Lopez-Ginisty 

Version française Claude Lopez-Ginisty 
Source intenet : www.stfeofanzatvornik.blogspot.com/ 

 

http://www.stfeofanzatvornik.blogspot.com/
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Odes de Salomon 
 (texte chrétien hébraïque du début du 2e siècle) 

 
 

« Il se jeta la face contre terre aux pieds de Jésus en lui rendant grâce » 
 
 

Le Christ est auprès de moi : 
j'y adhère et il m'étreint.  

Je n'aurais pas su aimer le Seigneur  
si lui-même ne m'avait aimé le premier.  

Qui peut comprendre l'amour,  
si ce n'est celui qui est aimé ?  

 
J'étreins l'aimé et mon âme l'accueille  

et là où il se repose, là je me tiens.  
Je ne serai plus un étranger pour lui  

car il n'y a pas de haine dans le Seigneur.  
Je suis lié à lui comme l'amante  
qui a trouvé celui qu'elle aime.  

 
Parce que j'aime le Fils,  

je deviendrai fils.  
Oui, celui qui adhère à celui qui ne meurt pas,  

ne mourra pas.  
Celui qui se complaît en la Vie,  

à son tour sera vivant.  
Tel est l'Esprit du Seigneur sans mensonge  

qui apprend aux hommes à connaître ses voies. 
 

 

 

 

 

 

N°2 ( trad. cf DDB 1981, p.18) 
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Livret d’accompagnement 

Paroles à méditer 
(en relation avec l’Évangile du jour) 

 
HOMÉLIES ET COMMENTAIRES  

sur L’ÉVANGILE DU JOUR 
 

Livret distinct complémentaire 

 

 

Disponible en version papier à l’entrée de 
la chapelle et en version numérique 

téléchargeable-pour quelques jours- sur 
notre site internet. 
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Ce livret liturgique avec les lectures bibliques et + de 
ce dimanche est le complément du « PETIT 
LIVRET DU FIDÈLE » de la Divine liturgie de 
saint Jean Chrysostome) qui est disponible sur la 
table à l’entrée de notre chapelle et en version 
téléchargeable sur notre site internet. 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 
Paroisse orthodoxe Saint-Benoît-de-Nursie                                                                                  

Paroisse francophone de l'Église Orthodoxe en Amérique                                                                              
807, avenue Sainte-Croix, 

Saint-Laurent, Québec H4L 3X6 
 

http://www.saintbenoitdenursie.ca 
 

 

 

 
LIVRET À EMPORTER POUR LIRE ET MÉDITER LES TEXTES CHEZ SOI. 

http://saintbenoitdenursie.ca/
http://www.saintbenoitdenursie.ca/

